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Dans chaque localité, les lettres
mises à la poste de la localitéseront
également sujettes à la livraison
spéciale pourvu qu'en sus du port
ordinaire elles soient affranchies du
timbre spécial de 10oc pour distribu-
tion spéciale.

Les lettres enregistrées jouiront
des mêmes avantages si elles sont
affranchies domme ci-dessus.

Des timbres de livraison spéciale
(spécial' delivery stamp) seront ven-
dus dans tous les bureaux de poste
émettant des mandats-poste, au prix
de 10c. Ces timbres ne peuvent
seryir qu'au but particulier pour
lequel ils ont été créés ; en consé-
quence ils ne peuvent servir à ac-
q-utter-4T porE,- ni la taxe d'en.-
registrement des lettres. Ils ne
sont pas rachetables.

Le but du Maître général des
Postes, en créant ce nouveau ser-
vice, étant d'accélérer la distribu-
tion des lettres que les envoyeurs
ont intérêt à faire parvenir à leurs
destinataires dans le plus bref délai
posible, il est recommandé d'écrire
très lisiblement l'adresse qui doit
contenir le nom de la rue et le nu-
méro de façon à prévenir toute er-
reur et tout retard dans la livrai-
s011.

PETITES NOTES

Une dépêche de Londres annonce
que, comme résultat de la conférence
impériale sur le tarif postal, il a été
décidé d'adopter la proposition des
délégués canadiens demandant que
le port des lettres soit fixéà 1 penny
ou 2 centins par demi-once pour l'é.
change des correspondances entre
le Royaume-Uni, le Canada, Terre-
neuve et le Cap de Bonne-Espérance.
La date à laquelle sera inauguré ce
nouveau tarif postal sera ultérieure-
ment fixée.

-Le bureau des examinateurs des
mesureurs de bois de la province de
Québee, se réunira à Hull le18 juil-
let courant et à Québec le 15 sep.
tembre prochain pour l'examen des
candidats désirant obtenir uné li.
cence de mesureur de bois.

- Le maître-général des postes a
décidé que les cartes postales pri-
vées du et à destination du Canada
pouvaient porter ou non à la volonté
des particuliers, la mention " Pri-
vate Post Card," mais qu4 toutes
les cartes à destination de l'étran -
ger devraient porter du côté de
l'adresse la dite mention " Private
Post Card."

-On a commencé depuis le 1er
juillet les travaux d'une nouvelle

section sur " Atlantic and Lake
Superior Ry." Les travaux sont
poussés actiyement de manière à
achever, cet automne, les 23 milles
de chemin de cette section qui
s'étend entre New Carlisle et Port
Daniel.

-On-estime la production de l'or
au Lac au Bois à $30,000 par mois.

- Attention aux pièces fausses
de 10 et de 25c qui circulent ac-
tuellement. Un moyen facile de les
reconnaitre est de lps faire glisser
entre l'extrémité du pouce et de
l'index par un mouvement de va-
et-vient; dans ce mouvement elles
semblent onctueuses comme si elles
v-aientété passées au savon. Leur

poids est d'ailleurs plus léger que
celui des pièces vraies et la gravure
présente peu de relief. Ces pièces
sont coulées et non frappées et un
œil un peu attentif découvre facile-
ment la fraude.

A TRAVERS LE COMMERCE

Dans le service d'approvisionne-
ment de l'armée américaine, le fro
mage n'a obtenu aucun succès, nous
disait ces jours derniers un mar-
chand, et les fromagers qui escomp-
taient les chances de vendre au gou-
vernement, n'ont pas obtenu l'ac-
cueil espéré.

Les commissaires américains se
sont demandé si le fromage consti-
tuerait une bonne addition au menu
des soldats et des marins. Ils se
sont proncés dans la négative,
d'abord parce que le fromage est un
article qui tient de la place, qui est
encombrant ; mais surtout, parce
qu'ils étaient sous l'impression que
le fromage dans ces pays de haute
température pourrait devenir une
cause d'indisposition pour les sol-
dats et marins de l'armée d'expé-
dition.

Donc, pas de hausse de ce chef.
* *

-Dans le même ordre d'idées, les
guerriers de l'Oncle Sam ne mange
ront pas non plus de blé-d'Inde. Ce
n'est pas que cette marchandise soit
bien encombrante, mais il parait
que le soldat n'en a pas demandé
jusqu'à présent, pas plus que de
fromage.

-La tomate, par exemple, ren-
contre un meilleur accueil. Nous
n'en voulons pour preuve que les
achats importants faits la semaine
dernière par ie gouvernement amé-
ricain.

Une jolie commandé a été passée à
MM. Thomas Robertz & Co de Phila.
delphie : la fourniture de 26,000

caisses de tomates-un chargement
de 52 chars-une maison de Clu iago
a obtenu une commande de 3,000
caisses. Le contrat de Philadelphie
a donné un bon profit aux vendeurs .
il aagissait d'un ordre pressé, inmé
diat ; celui de Chicago comportant
un délai raisonnable a rapporté de
$1.11 à $1.23 par douzaine.

L'Angleterre fait une bonne con-
sommation de beurre canadien.
c'est un excellent marché qu'il esi,
par conséquent, utile de conserver
et de chercher à développer.

Le moyen d'y arriver est des plus
simples iteonaiste -donn-ea.n-.u
consommateur anglais l'article qu'jl
demande et à ne pas chercher à con-
trarier ses goûts. On sait que l'ha-,
bitude est une seconde nature.

Nos fabricants de beurre travail-
lant pour l'exportation devront se
;rappeler qu'en Angleterre, on re-
cherche un beurre pâle ou du moins
peu coloré. Voulez-vous en connaî-
tre la raison 1 A l'époque ou le
Danemark commença à placer son
beurre sur les marchés anglais, le
beurre fortement coloré avait une
belle vogue. Les Danois, afin de
permettre aux consonunateurs de
distinguer leur beurre du beurre
anglais, lui donnèrent une très lé-
gère coloration. Or, comme le
beurre danois est généralement très
fin, le consommateur anglais, par
suite d'une association d'idées na-
turelle, en est arrivé à considérer
la faible coloration du beurre com-
me un indice de sa qualité supé-
rieure. C'est au point, paraît-il,
que certains clients, en Angleterre,
n'hésitent pas à acheter du beurre
ayant absolument l'apparence du
saindoux, sous le rapport de la cou-
leur.

Le sucre va, parait-il, causer une
révolution en Irlande, mais une ré-
volution économique. Un savant Ir-
landais qui possède, paraît-il, une
grande expérience prétend fournir,
avant longtemps, à ses compatriotes
le sucre nécessaire à leur consom.i-
mation et tirer patriotiqulleent
du sol irlandais, ce précieux pro
duit. C'est la pomme de terre qui
va provoquer cette révolution et les
agriculteurs de la Verte Erin att en-
dent anxieusement que ce Parmen-
tier fin de siècle dote son pays d( Ce
procédé révolutionnaire consistanut
à transformer la pomme (le terre Hn

beau sucre blanc.

* *
La sécheressé a eu pour effet le

compromettre, dans une certaine


